
En hiver, pour a�ronter le froid et la 
neige qui dépasse parfois leur taille, 
les cerfs de Virginie se regroupent et 
utilisent le même réseau de sentiers. 
On observe alors des sillons creux 
dans la neige.

Le sabot est formé de deux doigts 
légèrement asymétriques, appelés 
soles, qui donnent une empreinte 
en forme de cœur.

Les excréments des cerfs sont de 
petites boulettes de 0,5 à 1,6cm. 
Elles peuvent être rondes ou 
allongées.

Les orignaux laissent des empreintes très 
semblables à celles des cerfs sauf qu’elles 
sont près de deux fois plus grosses. Elles 
sont généralement bien distinctes, dû au 
poids de l’animal et à sa démarche lente.

Les coussinets plantaires du porc-
épic d’Amérique forment de grandes 
traces dans la neige alors que ses 
longues gri�es s’impriment loin 
devant la plante. Si l’on observe bien, 
on remarque que les pattes avant 
marquent quatre traces de doigts 
alors que les pattes arrière laissent 
cinq empreintes d’orteils.

Vous suivez la piste d’un porc-épic? 
Regarder fréquemment dans les 
arbres, car il est un agile grimpeur!

Marcheur lourd qu’il est, le porc-épic 
ne galope que sur de courtes 
distances, seulement s’il doit prendre 
la fuite. Au pas, ses traces superpo-
sées labourent la neige et créent 
des sillons profonds.

Malgré le temps froid, une quantité étonnante d’animaux restent actifs tout au cours de l’hiver. Cependant, ils sont souvent di�ciles 
à observer, dû à leur nature discrète ou à leur mode de vie nocturne. Une neige fraichement tombée o�re donc une belle occasion 
d’observer les signes qui témoignent de la présence des animaux. Nous vous proposons d’explorer votre environnement à la recherche 
d’indices avec cette clé d’identifications en main. Vous pourriez faire de belles découvertes!

Source et 1photographies: Elbroch, Mark. Guide d’identification : Traces d’animaux du 
Québec. Éditions Broquet Inc., Ottawa 2008.

En observant les empreintes de renard roux, 
on peut distinguer quatre doigts et un coussin 
plantaire de forme triangulaire. Les gri�es 
semi-rétractiles peuvent être apparentes ou 
non.

Le renard trotte le plus souvent. Il laisse alors des 
empreintes superposées. Dans la neige épaisse, 
il marche ou avance par bonds, laissant des trous 
faits par ses quatre pattes.

Le raton laveur laisse des traces qui font 
penser à des empreintes de mains. Les 
pattes arrière possèdent cinq doigts plus 
courts et un coussinet plantaire plus grand 
que chez les pattes avant. Lorsqu’il se 
déplace au pas lent, ses empreintes se 
superposent.

Le raton laveur

Le renard roux
Le porc-épicLe cerf

L’orignal

Sur la pi�e!
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Le lièvre d’Amérique se déplace en 
faisant des bonds. Lors des sauts, il garde 
généralement les pattes postérieures 
parallèles. Les empreintes sont plus 
arrondies que celles des autres lapins.

Le lièvre

Le campagnol

La choue�e

Le pékan

La loutre

L’écureuil

Sur la pi�e!

Lorsqu’évasées, 
les empreintes des 
pattes postérieures 
peuvent ressembler 
à celles d’un chien.

Les empreintes d’écureuils gris 
possèdent quatre doigts aux pattes 
avant et cinq doigts aux pattes arrière.

Leurs pattes postérieures se posent à côté ou très près des pattes 
antérieures, donnant parfois l’impression qu’il n’y a que deux empreintes 
au lieu de quatre.

Le campagnol utilise des galeries sous la 
neige pour se protéger du froid et des 
prédateurs. Lorsqu’on suit ses traces, elles 
nous mènent à un petit trou dans la neige. 
Les pattes antérieures montrent quatre 
doigts alors que les pattes postérieures en 
ont cinq.

Le campagnol se déplace princi-
palement au trot avec empreintes 
superposées. Sur cette image, le 
campagnol s’est immobilisé pour 
tenter de creuser un tunnel 
dans la glace.

Il peut aussi faire des bonds ou 
des sauts, lorsqu’il se sent 
menacé.

Les oiseaux de proie peuvent aussi laisser des 
traces spectaculaires. Lorsqu’il plonge pour 
attraper dans leurs serres un petit rongeur, leurs 
ailles laissent de magnifiques empreintes sur la 
neige!

La chouette et le hibou peuvent même chasser 
à l'aveugle et attraper une proie qui se déplace 
dans un tunnel sous la neige, grâce à leur ouïe 
exceptionnelle.

La loutre laisse des empreintes où les 
cinq doigts de chaque patte sont bien 
visibles. Les empreintes postérieures 
sont légèrement moins symétriques 
que les empreintes antérieures.

Très joueuse, elle adore la glissade. 
Il n’est donc pas rare d’observer de 
longues trainées dans la neige, 
alternées avec des pas de galop.

Le pékan laisse des empreintes très semblables 
à celles des loutres. Si vous découvrez les pistes 
d’un couple ou d’un groupe, il s’agit 
probablement de loutres, qui sont des animaux 
grégaires contrairement aux pékans.

 

(CC) Franco Atirador

(CC) D. Gordon E. Robertson

© Gerald Romanchuk

© Broquet1

© Broquet Inc.1 © Broquet Inc.1

© Broquet Inc.1 © Broquet Inc.1

©
 B

ro
qu

et
 In

c.
1

© Luc Farrell

© NAQ

© NAQ© NAQ

©
 R

en
é 

P
el

le
tie

r

© Jacques Saint-Jean 

©
 M

ic
he

l B
or

de
le

au


